
 



 

1. print(len(notes))  permet d’afficher la taille de la liste notes, soit : 8 

print(notes) permet d’afficher la liste :  [ 8 , 7 , 18 , 16 , 12 , 9 , 17 , 3 ] 

 

2. Pour afficher les éléments d’indice 2 à 4 de la liste notes, il suffit d’exécuter : notes[ 2 : 5 ] 

 

1.  



 

2. Au 1er passage dans la boucle for, les différentes variables ont les valeurs suivantes : 

- indice_courant = 1 

- element_a_inserer = liste [1] = 7 

- i = 0 

- liste[i] = 8 et 8> 7 , donc la boucle while est exécutée : liste [1] = liste [0] = 8 

- liste [0] = 7 

Ainsi au 1er passage, la liste notes est égale à [7 , 8 , 18 , 14 , 12 , 9 , 17 , 3 ] 

3. Au second passage, on :  

- indice_courant = 2 

- element_a_inserer = liste [2] = 18 

- i = 1 

- liste[1] < 18 et liste[0] < 18, donc la boucle while n’est pas exécutée 

- liste [2] = 18 

Ainsi au second passage, la liste notes est égale à [7 , 8 , 18 , 14 , 12 , 9 , 17 , 3 ] 

Au 3ième passage, on :  

- indice_courant = 3 

- element_a_inserer = liste [3] = 14 

- i = 2 

- liste[2] = 18 et 18 > 14 , donc : liste[3] = 18  

- liste[1] = 8 et 8 < 14 , donc la boucle while s’arrête  

- liste [2] = 14 

Ainsi au 1er passage, , la liste notes est égale à [7 , 8 , 14 , 18 , 12 , 9 , 17 , 3 ] 

 



 

1. Dans cet algorithme de tri, on a une fonction tri_fusion(). Pour trier une liste on applique cette même 

fonction tri_fusion() sur les moitiés gauche et droite de la liste. Ainsi la fonction s’appelle elle-même. On est 

ainsi en présence d’un algorithme récursif.  

 

2. On tire les cartes du haut (les plus petites) de chacun des 2 tas. On prend la plus petite des 2 que l’on pose 

sur un 3ième tas. On retire aussitôt une carte et on recommence la comparaison. 

 

3.  

 

 

 

 

4. La première ligne du code permet d’importer la fonction floor de la bibliothèque math . 

 

 

 



 

1. Dans cette illustration, on a un tri par fusion. 

 

2. et 3. Dans le tri par insertion, on réalise un parcours de la liste. A l’intérieur de celui-ci, on en réalise un autre 

sur la partie gauche de la liste. On a ainsi une complexité en O(n²). 

 

Dans un tri par fusion, on divise la liste en 2 jusqu’à arriver à des listes de taille1. Le nombre de division 

nécessaire est 𝑙𝑜𝑔2(𝑛) . On a en effet  2𝑙𝑜𝑔2(𝑛) = 𝑛 . Ensuite, on effectue à nouveau 𝑙𝑜𝑔2(𝑛) fusions. Dans 

celles-ci, on effectue un tri classique qui équivaut à un parcours des 2 listes à fusionner. Globalement, la 

compléxité de ce tri par fusion est dans le pire des cas en 𝑂(𝑙𝑜𝑔2(𝑛)) . 

 

 

  



 
1. La clé primaire de la table Clients est IdClient et celle de la table Articles est IdArticle 

 

2. L’attribut Email est une chaine de caractère de 50 caractère au maximum. L’attribut Quantite est un entier. 

 

3. Pour créer la clé étrangère, on a en SQL :  FOREIGN KEY  ( IdClient )  REFERENCES  Clients (IdClient) 

Pour créer la clé primaire : PRIMARY KEY (IdCmd) 

 



 
1. La méthode GET inclus les données dans l’adresse URL. Les données envoyées deviennent visibles et 

d’autre part la taille de celles-ci est limitée. En utilisant la méthode POST, les données ne sont pas vues 

et leur taille n’est pas limitée. 

 

2. Avec un protocole HTTPS,  les données sont cryptées et sont ensuite envoyées au serveur de la même 

manière qu’avec un protocole HTTP. 

 

3. Il est préférable de vérifier le format des données avant la validation du formulaire. L’envoi des données 

sur le serveur prend du temps. Un mauvais format de données entrainera un message d’erreur de la part 

du serveur. Il est préférable de corriger ces éventuelles erreurs directement sur le poste du client, par 

l’intermédiaire du navigateur.   

 

1. Pour récupérer les attributs  IdArticle   et  Libelle  de la table Articles  pour lesquels PrixEnCentimes < 1500 , 

on exécute la requête :  SELECT IdArticle   , Libelle  FROM   Articles  WHERE   PrixEnCentimes < 1500 

 

2. La requête donnée permet de récupérer les attributs IdClient et Email de la table Clients , ceux IdCmd et 

AdresseLivraison de la table Commandes  pour lesquels l’attribut PaiementValide de la table Commandes a 

la valeur False . 

 

3. SELECT a.Libelle FROM Articles AS a 

JOIN ArticlesCommandes AS ac ON a.IdArticle = ac.IdArticle 

WHERE ac.IdCmd = 1345 

 
4. La requête SQL est : 

INSERT INTO Articles (Description , PrixEnCentimes)  VALUES (‘Cet imperméable se replie en forme de pochette’ , 999) 

 



 
1. Pour comptabiliser le stock de chaque article, on peut ajouter à la table Articles un attribut NbReste qui donne 

le nombre d’articles restants dans le stock. Son type serait INT.  

Pour mémoriser pour chaque client une adresse de livraison par défaut, on peut rajouter à la table Clients un 

attribut Adresse de type VARCHAR(100) ou TEXT. 

 

2. La ligne  Stock = Stock – 1       devrait plutôt être :  Stock = Stock – Quantité 

 

 
1. Le nœud racine a la valeur 5 . Ses fils ont comme valeur 2 et 7 . 

2. Une branche est une suite de nœuds qui vont de la racine à une feuille. 

Les nœuds de la branche qui se termine par la feuille qui a pour valeur 

3 ont comme valeur 5 et 2 . 

3. La contrainte des ABR est que les nœuds gauches ont une valeur 

inférieure à celle des nœuds droits. Ainsi en ajoutant un nœud de 

valeur 6, on obtient l’arbre ci-contre : 6 



 
 

 

 

 

 

 

 

 
1. La fonction __init__ est le constructeur de la classe. Il permet d’initialiser les attributs valeur, fg et fd des 

instances de cette classe. 

 

2.  La méthode insererElement() est exécutée de manière récursive.  L’objet de la classe ABR sera modifiée 

uniquement si on arrive sur une feuille.  Si on ajoute un élément déjà présent dans l’arbre, les tests  

e < self.valeur et e > self.valeur seront faux tous les 2 en arrivant sur une feuille. Ainsi le processus récursif 

s’arrêtera sans qu’aucune modification de l’arbre n’ait été réalisée.  
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3. Le parcours infixe trie la liste. Il consiste à parcourir de manière récursive l’ABR en commençant par le sous-

arbre gauche, puis le nœud, puis le sous-arbre droit. Ce procédé de parcours conduit à visiter les nœuds dans 

l’ordre croissant. 

4. La complexité d’un tri par insertion est en 𝑂(𝑛2) . En effet, il s’agit de parcourir la liste une première fois et 

pour chacun de ces parcours, on a en moyenne 𝑛/2 comparaison. 

Le tri par sélection a également une complexité en 𝑂(𝑛2). 

 

Pour construire un ABR à partir d’une liste de 𝑛  valeurs, pour chaque élément de la liste, il faut en moyenne 

𝑛/2 comparaisons. Pour parcourir ensuite cet ABR de manière récursive, on a un parcours de liste. 

Globalement, la complexité est proportionnelle à 𝑛 ×
𝑛

2
+ 𝑛 =  

𝑛

2
(𝑛 + 1) . La complexité est ainsi en  𝑂(𝑛2)  

dans le pire des cas. 

 

 
1. Le protocole TCP-IP permet de transmettre des volumes de données très importants en les découpant en 

paquets de taille limitée. C’est un gage de fiabilité de la transmission. Dans chaque paquet sont encapsulés 

les données à transférer et les informations permettant de réaliser le transfert de manière indépendante à 

travers l’internet. 

2. On peut modéliser un réseau informatique par un graphe pondéré. 

a. Les sommets du graphe sont des routeurs, les arêtes des moyens physiques de communication 

b. Le protocole RIP utilise le nombre de sauts comme pois des arêtes.   

 

 

 

 



 
1. Une situation d’interblocage se produit lorsque des processus se bloquent car ils sont en attente l’un de 

l’autre. 

2. Les interblocages peuvent être évités si certaines informations sont connues à l'avance lors des allocations 

de ressources. Pour chaque allocation de ressources, le système regarde s'il va entrer dans un état « non 

sûr », c'est-à-dire un état qui pourrait engendrer un interblocage. Le système ne répond favorablement 

qu'aux requêtes qui mènent à des états « sûrs ». 

 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

2. Le compteur programme et le registre d’instruction sont situés dans le processeur. Le registre « compteur de 

programme » CP contient l’adresse de la prochaine instruction à exécuter. Le « registre d’instruction » RI 

contient l’instruction en cours d’exécution.  

 

 

 

 

 

 

 

 

Unité arithmétique 

 et logique 

Unité de contrôle 

Mémoire 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
3. Les mémoires mortes sont des mémoires non volatiles, ce qui n’est pas le cas des mémoires vives.  

Dans les microcontrôleurs qui sont souvent utilisés sur des systèmes embarqués, la mémoire programme est 

une mémoire morte car il est un composant autonome, capable d'exécuter le programme contenu dans sa 

mémoire morte dès qu'il est mis sous tension. 

 

 
1. Les ordinateurs multiprocesseurs permettent un parallélisme de tâches, où un processus peut être exécuté 

sur chaque processeur.  

2. La vitesse des processeurs augmente constamment, celle des mémoires dans une moindre mesure et au 

regard de cette évolution, la vitesse des circuits d'entrées/sorties change relativement peu. Cette 

différenciation des vitesses s'est marquée progressivement et l'architecture des bus a dû s'adapter pour que 

les communications entre les composants restent possibles. 

 

3. Avantages : miniaturisation, consommation d’énergie résuite 

4. Inconvénients : Echauffement plus important 

Mémoire de  

donnée 

Mémoire de  

programme 



 
 

1. Les clé primaires des tables Films et Abonnes sont respectivement IdFilm et IdAbonne . 

 

 
2. IdFilm est un entier (INT) et Description est une chaine de caractère composé au maximum de 150 

caractères (VARCHAR 150) 

 
3. Sur la table CompteAbonnes, on a  IdCpt qui est la clé primaire et IdMabonne qui est une clé étrangère de la 

table Abonnes 

 
4. Pour pouvoir stocker les acteurs principaux de chaque film, il est nécessaire de créer un attribut Acteurs 

dans la table Films. Le type de cet attribut sera une chaine de caractère (VARCHAR). 

  



 

 

5. Les modifications suivantes sont à apporter : 

- Création attribut AgeMin (int) sur la table Films  

- Création attribue TrancheAge sur la table Abonnes 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 
1. La requête SQL est :  SELECT IdCpt , Pseudo  FROM ComptesAbonnes  

WHERE IdAbonn = 508 

 

2. La requête donnée permet de retourner la moyenne des valeurs de l’attribut NbEtoiles de la table Votes 

pour les enregistrements correspondants au film dont l’attribut IdFilm à la valeur 1542. 

 

3. La requête retourne la liste des  attributs IdFilm et Titre de la table Films, l’attribut NbEtoiles de la table 

Votes pour les enregistrements dont la valeur de l’attribut IdCpt de la table Votes est égal à 508. Cette 

liste est triée par la valeur de NbEtoiles par ordre décroissant.  

On obtient ainsi le résultat des votes des abonnés liées au compte 508, triés par ordre décroissant. 

 

4. Cette requête de modification est :   

UPDATE CompteAbonnes      SET pseudo = ‘Champion’      WHERE IdCpt = 508 

 

 

 

 

AgeMin       int 

AgeMax       int 
AgeMin              int 



 

 
1- Cette fonction détermine, pour chacun des identifiants de films contenus dans la liste listeFilms, la différence 

entre la notation attribuée par l’identifiant de compte 1 et celle attribuée par l’identifiant de compte 2. Cette 

fonction retourne la moyenne de ces écarts. 

 Ainsi, si les 2 comptes ont attribués exactement les mêmes nombres d’étoiles, la valeur renvoyée sera nulle. Si 

par contre, les notations sont très différentes, la valeur retournée sera élevée. 

 

 
 

 

def conseilsFilms(IdCpt) : 

     conseils = [ ] 

     listeFilms = podiumCompte(IdCpt) 

     ListeCpt = spectateurs(listeFilms) 

     for id in ListeCpt : 

          d = distance(IdCpt,id,listeFilms) 

          if d < 10 : 

               liste = podiumCompte(id) 

  i = 0 

                while i < 3 and i < len(liste) : 

                       conseil.append(liste[i]) 

                       i += 1 

       return conseils 


